
L'ASSEMBLÉE 
de la Chambre départementale 

d'Agriculture du Nord 
Des vœux importants 

furent adoptés 
. La Chambre d'agriculture du Nord s'est 
"réunie mercredi, a 15 heures, à la Préleoture. 
du Nord, sous la présidence de M. le comie 
d'HcspeL 

La renouvellement partiel. — La Chambre 
Se renouvelant par moitié tous les trois ans, 
tl a fallu pour les élections de 1930, désigner 
j>ar le sort, le6 arrondissements pour les­
quels il sera à cette époque procédé à une 
première reélectiotr. Ce sont les arrondisse-
roente d'AVESNES, de CAMBRAI et de VA-
LE.VC1EJS.NES qui ont été désignés. Ceux de 
Lille, Dunkerque. Douai et les délègue* nom­
més par les Associations agricoles seront 
»oumis a l'élection en 1933. 

Situation financière — La situation finan­
cière tait l'objet d'un rapport de M. Dela-
grange. On procède à l'adoption du budget. 

La Chambre étant autorisée à se voter pour 
ses ressources 0.10 n'en a, jusqu'ici, voté que 
0.03, mais elle propose que les permis de 
chasse départementaujc soient augmentés de 
10 fr. en sa faveur et que les permis géné­
raux le soient de 20 fr. en faveur des Cham­
bres régionales lin rapport de M. l'abbé Oo-
tars e.-* adopté à ce sujet. 

Politique agricole et familalo. — On adopte 
un vœu de M. D'Hespel demandant aux 
présidents des Chambres d'agriculture de 
France de faire reconnaître par le groupe 
de défense paysanne de la Chambre, la né­
cessité d'une politique nationale agricole et 
lamiliale. 

La loi Loucheur. — Un rapport de M. Dela-
grange est adopté relativement & l'applica­
tion die la loi Loucheur dans les campagnes. 
M. Lepers demande que l'Etat exonère les 
bénéficiaires de cette loi des droits de mu-
tation et des droits hypothécaires. Après "jn 
vœu de M. D'Hespel, M. Delsart souhaite une 
augmentation de la subvention accordée aux 
veuves de guerre non remariéas. M. D'Hespel 
réclame- que la tranche de 33 0/0 non em-

Î
rtoyée soit reportée par parties égales sur 
as années suivantes. 

Coopératives agricoles. — M. l'abbé Onters 
dépose un vœu tendant à l'exonération des 
véritables coopératives agricoles et il vou­
drait que dans le texte voté par la Chambre 
des députés, soient supprimées les restric­
tions apportées à ces exonérations, notam­
ment en ce qui touche les résultats des tra­
vaux Oui np s'opèrent pas tous dans les fer­
mas. Il proteste contre l'amendement du Sé­
nat qui a pour objet d'accorder l'exonéra­
tion seulement si les coopérateurs ne sont 
pas astreints à l'impôt sur le revenu. 

Le feJé. — M. Desprez. secrétaire, d'accord 
avec MM. Dufour et Weymaere demande 

3ue l'admission temporaire soit modifiée 
ans le «ens d'une siirveiJJ.ince plus stricte 

du lype de farine exporté et que le délai de 
réexportation soit de six semaines au lieu de 
trois mois Ces Messieurs demandent, en ou­
tre, que le meunier soit obligé de déclarer 
au moment de 1 importation du blé s'il en­
tend entrer sous le bénéfice de l'admission 
temporaire. M. De Guillebon fait observer 
que 1* dérision otitenue dans ce sens serait 
excelente et empêcherait la constitution d'une 
masse de manœuvre en vue de la spécula­
tion. 

On demande, en outre, que le contingent 
de blés marocains pouvant entrer en fran­
chise soit fixé définitivement par une loi et 
non un décret. Enfin on voudrait que la po­
litique du blé soit basée sur la loi de l'of­
fre et de la demande. 

La lait. — M. De la Gorce donne connais­
sance d'un rapport sur le lait qui subit une 
crise de Qualité et de quantité. Il demanda 
que cessent les brimades administratives à 
1 égard des producteurs de lait et la sup­
pression de toute réglementation artificielle 
et arbitraire. » 

Divers vœux et rapports sont ensuite adop­
tés touchant a tuberculose bovine (applica-
lion dans tous les cas de l'assolement trien-
4e plus value au fermier sortant. 

(Mages locaux. — La Chambre d'agricul­
ture a fait savoir aux tribunaux civils et de 
Justice de paix que les usages locaux consa­
crés dans nos régions concernant l'applica-
tio ndans tous les cas de l'assolement trien-
Cal saint respectés dans le Nord. 

Enfin la Chambre réclame lassèchement 
de la vallée de la Scarpe. 

Sont desiirnés membres de l'Office départe­
mental agricol du Nord : MM. D'Hespel, Ha-
doux. Henri Ghestem. 

M. D©RCH1E réclame au sujet des vols 
'dont lefc horticulteurs sont victimes et qui 
se produisent même dans les wagons plom­
bés stationnant en gare de Tourcoing, II vou­
drait une surveillance plus ative de la doua­
ne. U demande, en outre, que le train-bloch 
Lille-Gand-Anvers, desserve la gare de Was-
qùehal, où il y a de nombreux horticulteurs. 

CORDIAL- MÉDOC 

Le gagnant de la loterie espagnole 
de Noël, serait à Paris 

Un certain mystère continue d'entourer la 
aersonnalité du gagnant des 15 millions de 
pesetas qui constituent la principale aubaine 
de la grande loterie espagnole de Noël. Le 
bruit court, en Espagne, que le véritable 
titulaire du billet 6«2, auquel échoit la pro­
digieuse manne, ne serait pas le marquis de 
Ban Rafaele, mais un ancien membre du 
gouvernement espajrnol, actuellement domi­
cilié à Paris, dans *n grand hôtel voisin de 
l'Eitoile. Il convient de remarquer en passant 
qu'en tant qu'homme politique, le person­
nage en question figure dans les rangs de 
l'opposition. 

Nous avons tenté de le Joindre hier, mais 
H se méfie des indiscrétions au point d'avoir 
non seulement consigné sa porte, mais en­
core organisé la surveillance attentive de 
aon téléphone. 

A LA VIERGE NOIRE 
227, me Léon Gambette, LILLE 

Voir aux annonces Ges pardessus réclame à, 
|S francs. 

LES MINEURS DU GARD 
FERONT-ILS GREVE ? 

Après le congrès des mineurs qui s'est te­
nu à la Grand Combe (Gard), le comité cen­
tral d'organisation a adresse une lettre au 
président du Comité régional des houillères 
du Gard. Dans cette lettre, le comité réclame 
5 francs par jour d'augmentation et deman­
de une réponse avant le 30 courant, sinon il 
se verrait obligé d'appliquer la grève décidée 
par les mineurs. 

La grève des Mineurs 
dans le bassin de la Loire 

L'ordre de grève lancé par les syndicats des 
mineurs unitaires qui avaient également invite 
leurs camarades cegétistes à se joindre a eux 
malgré l'avis de leurs chefs qui estimaient le 
moment mal. choisi. pour une, grève, semble 
avoir été suivi a Saint-Etienne et dans les autres 
centres miniers du bassin. 

D'après les Compagnies, les chiffres officiels 
sont les suivantes : Rive de Fier. 233 entrées 
sur un effectif de 677 : SainUChamond, 1*2 sur 
347 ; Saint-Eltenne, 1.534 sur 6.558 : La Chazotte 
620 sur 698 ; Roohe la Molière, 1.647 sur 2.365 ; 
La Rioamarie. 1.198 sur 2.061 : Le Chambon 
100 sur 330 ; .Rrminy 1.062 sur 1.477. 

On ne signale aucun incident. 

F0RTIFIEZV0SBR0NCHES 
N'oubliez pas que le poumon est un organe 

très sensible, même chez les personnes vigou­
reuses. Faites usajîe des Pastilles Sadler, qui 
purifient l'air respiré. La Sadler est l'amie des 
faibles de la gorge et des bronches. Elle évite 
les angines, active ta. fonction respiratoire du 
poumon, dissipe l'oppression et apaise la toux. 
La botte : 4 fr. 50. Toutes Pharmacies. —120— 

Un matelot a péri 
dans l'incendie d'un vapeur 

Le vapeur américain « Casper • s'est échoué 
sur la côte sud-ouest de larchipel de Finlande 
et a pris feu. Les bateaux qui sciaient portés a 
son secours ont du l'abandonner. L'n des 
membres de l'équipage du « Casper • a péri 
dans les flammes. Les autres ont ô(é ramenés 
sains et saufs. Le « Casper » est complètement 
détruit. 

a» 
Un massacre à la frontière 

de TransJordanie 
On annonce de Ammen qu'à la frontière 

de TransJordanie, des Ouahabites ont mas­
sacré tous tes hommes d'un campement de 
l'importante trilbu des Aloualis. Le cheik Ibn 
Jainaan, un des chefs de cette tribu s'étant 
lancé a la poursuite des assaillants, qui 
étaient en nombre supérieur, a été lui aussi 
tué, ainsi que tous ses cavaliers. 

aa» 

La Fête de Noël a fait 
des victimes aux Etats-Unis 

Selon la « Chicago Tribune >, la célébration 
de la fête de Noël a fait, comme chaque 
année, un certain nombre de victimes aux 
Etats-Unis. 

A New-York, trois personnes ont succombé 
à l'absorption d'alcool frelaté. Un grand 
nombre d'autres ont du être hospitalisées 
dans un état grave. 

D'autre part, sept personnes ont été tuées 
par l'éclatement de pièces d'artifices à Car-
lesvilze, Galveston et à Kazard-Kentucky. 

Banque Moderne "Le Bien-Être" 
Société en nom collectif A. Haiebreueq at 01* 

'Fondée en 1908 — 23« année. 
Siège socia l : l i s , t joul . oc l a L i b e r t é , L I L L e 
T A U X D ' I N T É R Ê T S des C O M P T E S O E D É P Ô T 
A S m a i * b r u t 7.60 % l ' a n , I m p . dèd . , a 

• m a l t , — s % — a.41 
1 a n , — « % — 7,*1 
t ana . — 11 •>' — 1.87 
S an», — i l % — 9.«9 

10 ana, — 11 % — 10.(1 

Mariages précoces aux Etats-Unis 
L'opinion américaine s'alarme du nombre 

excessif de mariages contractés aux Etats-
Unis entre de très Jeunes couples. 

Il y a actuellement pas moins de 350.000 
femmes américaines mariées avant l'âge de 
16 ans. 

Plusieurs Etats, parmi lesquels se trouve 
l'Etat de New-York, permettent même aux 
jeunes filles de se marier dès l'âge de 14 ans. 
11 serait question de demander au Gouverne­
ment de remédier à cet état de choses. 

50.000 CIVETS... DE CHATS ! 
Au cours d'une 'perquisition chez deux 

cambrioleurs, Aldo Capella et Otialle Brom-
bara, la police de Venise vient de découvrir, 
dans le grenier de Uromibara, un stock énor­
me de peaux de chats, plus de 50.000. 

La fille de Brombara, pressée de questions, 
a avoué que son père, depuis trois ans, 
uttrappait et tuait une quarantaine de chats 
par jour. 11 les écorchait et les vendait aux 
restaurateurs, qui les transformaient habi­
lement en civets ou en gibelottes de lapin. 

l e s propriétaires de chats ont appris, avec 
soulagement, l'arrestation du terrible chas­
seur. Quant aux amateurs de lapin. Us ne 
s'étaient pas aperçu de la substitution opérée 
pendant si longtemps a leur détriment. "» 

POMMADE ULTIMA 
Guerison radicale de t o u s U l C É a t S VARIQUEUX 
BOUTONS OARTBES • EC'ErU ILS PLUS REBELLES 

le pot 8-50 dans toutes les pharmacies 
Dep' Gen':Ph"BlHrr. V. P S< Sauveur. LILLE 

GROS i.OTS 
VILLE OE PARIS 1S7» 

Le numéro 41.686 est remboursé par 100.000 fr. 
Les deux numéros suivants sont remboursés 

chacun par 10.000 tr. : 148.817, 183.280. 
30 numéros sont remboursas chacun par 1.000 tr. 
1878 numéros sont remboursés au pair. 

( $ 5 5 $ MERCIER 
— DEMANDEZ $A 

PRIVATE CUVÉE Vintage 1919 
recommandée aux connaisseurs par sa haute 
qualité (bouquet, finesse et son prix modéré) 

par caisse de 25 bouteilles, il est (oint un 
— SLPEKBE SEAU A CHAMPAGNE — 

AGENCE A. LASSALLE. LILLE. Téi.20.02 

Le 6 janvier prochain 
clôture de la chasse dans le Nord 

Par arrêté de M. le Préfet du Nord, la 
chasse sera close dans le département le di­
manche 6 janvier 1989 au soir. 

La vente et le transport du gibier, après 
cette date, sont formellement interdite. 

Exception est faite pour la chosse du gi­
bier d'eau et des oiseaux de mer, qui conti­
nuera à s'exercer dans les conditions fixées 
par l'arrêté réglementaire du 1er décembre 
1928. Il est rappelé 'que la chasse du gibier 
d'eau n'est autorisée par cet arrêté que His* 
qu'au 31 mars 

En vue de prévenir la destruction des oi­
seaux et pour favoriser leur repeuplement, 
la divagation des chats dans les campagnes 
est formellement interdite, dans toute l'éten­
due du département du Nord, pendant la pé­
riode de fermeture de la chasse. 

La chasse de la grive et de ses congénères 
est Interdite en temps de clôture générale de 
la chasse. 

La destruction des animaux malfaisants ou 
nuisibles sera poursuivie dans le départe­
ment du Nord, après la clôture de la chasse, 
dans les conditions fixées par l'arrêté régle­
mentaire du 1er décembre 1928. 

Les propriétaires, possesseurs ou fermiers 
et les détenteurs du droit de chasse sont 
autorisés, d'une façon générale, a détruire 
ou faire détruire sur leurs terrains, les san­
gliers, en tout temps (même la nuit à l'af­
fût) et par tous les moyens, 6auf le poison. 

Par mesure généisale MM. les Maires sont 
autorisés à organiser des battues municipales 
jusqu'au 31 mars 1929, dans les conditions 
prévues par l'article 90 paragraphe 9, de la 
loi du 5 avril 1884. 

Pourquoi ne pas noter, aujour­
d'hui, l'adresse qui, demain, peut 
vous être utile ? 

Consultez chaque jour les. PE­
TITES ANNONCES du « Réveil 
du Nord ». 

T. S . F. 
Ce que fut notre 64me 

Concert radiophonique 
Le Poste Radio P.T.T. Nord de Lille a dif­

fusé hier le 64» coucert organisé par noire 
journal. 

Mme RANFLAUR-BATAILLE est un excel­
lent mezzo-soprano ; elle donna, hier encore, 
toute la mesure d^ son talent par une inter­
prétation excellente de deux airs classiques-
celui, des Lettres de Werther et celui de la 
Habanera, de Carmen. 

M. FLORY'S, chanteur de genre de l'Office 
International des Spectacles (40 rue du 
Priez, à Lille, détailla a ravir plusieurs mor­
ceaux de son répertoire. 

La Semaine humoristique du t Réveil du 
Nord » fut dite avec Ha verve que l'on con­
naît bien, par notre collaborateur, le patoi­
sant Auguste LABBE. 

L'Orchestre de Itadio P.T.T. Nord exécuta 
avec brio, sous la direction de M. HESPEL, 
quelques airs en vogue du répertoire. 

Le piano d'accompagnement fut excellem­
ment tenu par Mme Marthe HAYEM, pia­
niste répétitrice de l'Opéra de Lille. 

Les émissions d'aujourd'hui 
RADIO P.T.T. NORD A 1.1LLE (284 m). — Jeudi 

27 décembre : 12 h. 30 : Kaaio-concert organisa 
par l'Association de Radiophonie du Nord : Mme 
Turlupin ; Chanson triste ; Uieuv marquise : 
Walt ; Les clocbes de Coruevil.e : Deimia ; Le 
rot d'Ils. — i;i h. 35 : Cours ; Inlormations. etc. — 
li h. 30 •• Matinée enfantine de Grand-Paua Léon 
donnée par le Consortium de l'Industrie texUle 
d'. Roubaix-Tourcoirwr : Gavotte madrigal, par ia 
I«titp Tnèrese ; La visite des araignées histoire 
de Noël, contée oar C.rand-Papa Léon ; - Bécassine-
dit ses bêtises . ; ltésultats du concours du 20 dé­
cembre : Concours liebdomadaire ; Courrier des 
entants ; r.uitaree et mandolines, par la petite 
Thérèse • Causerie de Mme de Sureere : Bonne 
nuit, par Mme Ariette Rucart ; Ali liat.a et les 
quarante voleurs, histoire dite par Grand-Papj 
Léon : Le P'tit Qiitnquln de la boite à musique. 

19 h. là : Disque, communiqués, cours, etc. -
13 h. 40 : Concert organisé par l'Association de 
RacUophonle du Nord et offert par Radio-Perfê -
tor. 28. rue Alenandre-Leleux. Lille : Tancrede • 
L'enfant dormira bientôt : Noêi de Georges Ber­
nard. Interprété- par/un choeur de *eunes aveugles 
de l'Institut "3e la rue Rovalc a Lille ; Sérénade : 
Les sirènes : Darfs les ombres : Scènes pittores­
ques ; Salut à la mariée. — 20 h. 40 : 5 minutes 
d'espéranto. — fin h. 45 : Concert organise et offert 
par l'Association d'Amateurs Radio-RoubaU. et 
donné a NotretDame de Roubatx. avec le concours 
de MM Peerï organistes : Ades'n Ftdeles. nour 
Grand orgue/tenu par M. Pierre Peers : 2. I.arg> 
pour violonoélle et orgue par MM et Pierre Peers: 
3. Noë'i. CAdam, chanté par M. Jules Cretel. ac-
compagirea l'orgue ; 4. In Paradtsum. pour orgue; 
5 Andante pour violoncelle et orgue ; 6. Ofrer-
totr* pour orgue : 7. Panie Angelieus ; 8. Pasto­
rale, pour orerue : 9. Andantlno. "our violoncelle-
et ortnie : 10. Je TOUS salue Marie : 11 .Cantabile. 
do Lefebvre. pour orgue •*• Sortie des Airs de 
Noël. — information du - Réveil du Nord >. 

à l'occasion des fêtes, nous offrons 50 postes 
2 lampes inL, puissant sélectif : nu 125 ; com­
plet avec accu, batterie, lampes, selfs, 295 fr. 
Essais tous les jours, jusqu'à 21 heures, de tous 
nos modèles de postes, 41, rue de Cbâteaudun. 

RADIO-PARIS (1.7S5 m.). — 12 h. : Conférence 
protestante. — ta h. -90 : Orchestre Albert Loca-

telil : Le Miracle : Fantasmagories ; Chant nn.>-
tlal ; Caprieclo espagnol ; Kermaria ; Mélodies 
populaires rosses ; Deux pièces, stria ancien . 
Berceuse ; Autumn wlnd, sérénade ; Nuits ho­
quet ; Badixuutc — 13 h. a» : Suite dn concert. -
li h. 45 L'heure classique. — u h. 45 : Musique 
enregistrée. — 19 h. 30 : Cours de comptabilité. -
90 h. : Présentation littéraire : « La vie de Bau­
delaire »..— 20 h. 30 : Coriolan': M. Georges Coli i 
et sa troupe : Divertissement pour petit orchestre; 
Mélodies : M. Capitaine, de l'Opéra-Comique : 
lliys, pour petit orchestre i Valse», our petit or-

TOOK EIFFEL («.(HO m.). — 1 7n 45 • Le Journal 
parlé. — 1» h. 30 : Concert : Polonaise en si bémol-
Quatuor cordes et flûtes ; Pièces pour violon ; 
Scènes alsaciennes orchestre : Pièces pour alto -
Masques et bergamasques, orchestre ; Pièce pour 
violoncelle ; Petite suite, orchestre : Flûte • 
Petite suite, orchestre. 

RADIO-TOULOUSE (393m.). - «'h. 45 • Harmo­
nica, guitare hawaïenne, chants et danse 
20 h. 30 : Le Barbier de Seville. — ai h. : Ouver­
ture du Voyage en Chine ; Les ruines de Paimyre 
fantalsU ; Boule de neige, polka ; La Poupée dé 
Nuremberg ; Le Joyeux, pas redoublé ; des mao-
dolines : Moulin du comte Albert ; La vie heu­
reuse : Gavotte Louis Xlll j Les Mimons d'Arle­
quin. 

LONDRES (361 m. 4) et DAVENTRY ,1.604 m.). -
A1 J1- '•-Gramopbone. — « h. : Soprano. Trto. — 
13 h. : Gramophone. — 15 h. : Carillon. — 16 h 
Concert : Huton Red Cross Band. baryton. -'• 
'I "• S J .? o u r ]e* enfanta : Préparatifs de Noël 
chez Erbert. — 18 h. : Intermède musical. — 
18 h. 4S • Tempêtes de la vie ailegro. — 19 h. 15 • 
Intermède musical. - 19 h. 25 : Numéro de Vaude-
Tl"è-_~ 'Î.'L.45 : Concert : Soprano, baryton • 
orchestre Parklngton : Marche militaire • Sér'> 
nade : Tnou art rlsen my beloved ; Irottln' to 
ï 1 * ' 1 ' ' Orphée anx Enfers, ouverture ; La mort 
de Robin Hood ; Vingt Jeunes fuies ; Berceuse • 
Danse hongroise : Air de banjo ; Onaway awake 
beloved ; Sélection d'opéras de Verdi ; ' Vous • 
Jones ; Chanson triste ; polonaise en la. — 
ît h 35 : UnH expérience sur la voix. — 22 h. 15 
Surprise. - 22 h. 30 à 24 h. : Musique de danse. 

DAVENTRY (4M m. 8). — 45 h. Concert sympho-
nloue. — 16 h. 30 Orgue. — 18 h. 30 : Orchestra 
payne. — 20 h. : Comédie. — 21 h 25 ; Piano. — 
Si h. tô : Musique de chambre. 

JtADIO-BRUXELLES (508 m 50). - 18 h. • Mati­
née de danses. — 18 h. » : Trto. — I» h. • Gra­
mophone. — 19 h. 30 : Journal parlé. — 90 h. : 
Lohengrln, opéra de Richard Wa*ner. 

STUTTGART f.T» m. 7). - u h. tS : Phono. -
15 n. 15 -Concer t : Le Songe d'une nuit d'été 
marche ; Valse ; Brise de mer ; Iphlgénle en A'i-
Hde. ouverture : Sômiramls. air ; Les chants du 
Gibet ; Cavallerta rustlcana, fantaisie ; Valse ; 
Athalie. marche (U guerre. — t» h. : Concert 
populaire : Fklélio, ouverture ; Léonore. ouver­
ture ; intermezzo parlé : Lecture de - Beethoven • 
d« Romain Rolland ; Robin dos bois, air de Max • 
Invitation a la valse : La Force du destin, ouver­
ture : Don Carlos duo. Ensuite causerie 

LANGENBERG (468 m. 8). - i l h. to Musique 
mécanique. — 12 h. 5 : Concert : Sakuntaia. ouver­
ture ; Valse-Caprice ; Berceuse ; Deuxième IKJIO-
nalse ; Shéhérazade. — 16 h. : Voici Noél i ancien 
conte de Noél. 16 h. 45 : Concert. Œuvres de Liszt 
J -S. Bach. Hallwachs. Potz, Nagler. — ta h 
Concert : Die Felsenmuhle. ouverture ; Rltter Pas-
man. ballet ; Cavattne, ; Las Dragons de Vlllars 
a l i s ; Œuvres de W'aidteufel. Frledmann. Zeller' 
Gmss. Artok. — 21 h. : Œuvres de Storck. Musique 
légère. 

HrLVKRSUM (1.080 m.). — tT h. to : Orchestre 
et violoncelle. — t9 n. 55 : Tannoauser. 

U n e b o n n e P r é c a u t i o n 
Lorsou'uTt «impie rhume se prolonge et pro­

duit de l'essoufflement, craignez de devenir 
asthmatMTi'e ou emphysémateux. Employez alors 
la merveilleuse Poudre Louis Lefiras, cjui a ob-
teni la plus haute récompense à l'Exposition 
Universelle de 1900. Elle calme instantanément 
les plus violents accès d'asthme, catarrhe, es­
soufflement, toux de vieilles bronciiites et guérit 
progressivement. Prix de la boîte- 4 fr.50 (impôt 
compris), dans toutes les pharmacies. —51— 

ACPiCULTURE 
. C O M M E R C E . 
_ INDUSTRIE 

PARIS, 26. — Cour» moyens. — Viandes : Bœufs: 
quartier derrière, 7.25 ; devant 4.50 ; aloyau 10.25; 
cuisses 5.25 -, Veaux : ire quai. 13.10 ; 2e quai 
10.55 ; 3e «bal. 9 ; Montons : ire quai. 13.5 ; 
2e quai. 10.5 ; 3e quai. 7.30 ; gigots M ; carres 
parés 19 ; Porcs : ire quai. 10.75, ; 2e quai. 8.25 ; 
filets 10 25 ; Jambons 10.85. 

Beurras i Fermiers Isigny 26.75 ; Centrifuge Nor­
mandie 27 ; Charente. Poitou 3675 i marchand 
Normandie 24.25 ; Bretagne 24 ; divers 22. 

Œufs : Normandie extra 1.115 ; choisis 1.035 -, 
Bretagne 890 ; autres 745 ; conserves 685 ; étran­
gers 790. 

Fremagas : camembert 345 -, divers 185 ; Lisieux 
545 ; vrac 535 ; Gournay. NeufchAtel. manque , 
Pont-L'EvèCJue 335. 

Paissons : barbues 10.50 ; bars 38 50 ; harengs 
Français pleins 2.50 ; vides 1.75 ; homards 34 ; 
langoustes 25 ; maquereaux gros manque ; petits 6; 
morues 5.50 .; raies a ; sardines salées Bretagne 90; 
soles 17 ; Huîtres C'ancale manque ; Portugaises 
î . ; moules Isigny manque ; merlans brillants t . 
ordinaires 2. 

PARIS. 26. — Sueras. — Cls lur . (Marché à ter­
me!. — Courant 229. 239.50 ; prochain 230 ; 3 de 
Janvier inc ; 3 de février 231 ; 3 de mars inc. ; 
Tendance calme. 

LE HAVRE. 26. — Bâfres. — Olèture. — 
bre 518 ; Janvier 509.50 ; février 566.50 
492 ; avril 484.50 ; mal 477 ; Juin 475.25 
tf9.25 ; août 465.75 ; septembre 476.75 ; 
473.75 ; novembre 47075. 

Décem-
; mars 

JuiUet 
octobre 

MARCHES DE LA REGION 
Beurres. — Bruay-en-Artois, 26.50 a 87 fr le kil. 

Fruges w A 23 fr. ; St-Pol-sur-Ternoise, 24 a 25 fr. 
Mucqueliers 19 a 21 fr. ; Fruges 22 à 33 fr. ; Bou-
logne-sur-Mer 25 à 36 fr. ; Guines 26 fr. ; Hirson 
20.50 à 26 fr. ; Vervlns 25.50 a 2i fr. ; Guise 26 a 
26.50 ; La Capelle 2500 a 96 fr. ; Le Nouvion-en-
Thiérache. 25 à 25.50 ; St-Michel, 25 à 3540 ; Cau-
dry 27 fr. ; Hazebrouck. en bloc 28 fr., en pièces, 
20 à 29 fr. ; Lens 27 fr. ; Etaples 30 & 94 fr. le kilo. 

Œufs : Bruay-en-Artois, 26 fr. les 28 ; Fruges, 
23 à 24 fr. ; St-Pol-sur-Ternoise. 22 à 23 fr. ; Huc-
queliers. 26 fr. ; Boulojrné sur-Mer. 33 fr. ; Lens, 
conservés 18 fr., frais as fr. ; Etaples 1 10 pièce ; 
oi' 36 a 28 fr. les 36 ; Guines 32 fr. ; Hirson. frais 
1.1'» a 120 pièce, conservés 0.70 à 0.80 ;' Vervins, 1.10 
è 1.15 pièce ; Guise, frais 1 à 1.10 pièce, conservés 
0.75 ; La Capelle, 0.95 a 1 fr. pièce ; Saint-Michel 
1 A 1.10 pièce ; Le Nouvion-en-Thlérache, 0.90 a 
1 fr pièce ; Caudry 1.10 pièce ; Hazebrouck, 25 à 
38 fr. les 26 ; Bergues 116 à 123 fr. le cent. 

Pommas da terre. — Bruay-en-Artots. 0.70 le 
tllo ; St-Pol-sur-Ternoise, 48 à 50 fr. les 100 kil. . 
Fruges. potagères 42 à 45 tr.. fourragères 38 a 
40 fr. les 100 kilos ; Boulogne-sur-Mer, 0.80 a 1.15 
le kil. ; Lens 0.75 à 0.85 le kilo ; Etaples. 70 a 10r 
fr les 100 kilos ; Guines 0.90 le kilo ; Hirson 0 65 
à 1.10 le kilo ; 63 a 90 fr. les 100 kilos ; Guise 
0.70 a 1.10 le kilo ; Bergues 54 fr. les 100 kilos. 

Vellllea. — Bruay-en-Artois. poulets 14 a 35 fr. : 
lapins domestiques, 15 a 18 fr. pièce ; Fruges pou­
let.- 23 à 45 fr. la couple ; lapins 13 à 98 fr. pièce; 
Boulogne-sur-Mer. poulets 20 4 35 fr. ; Hucquelier, 
poulets 35 à 35 fr. la couple ; lapins 8 à 30 fr. 
l i couple ; Etaples poulets 30 à 35 fr. la couple; 
lapins 15 à 30 fr. pièce ; Hazebrouck 10 4 16 fr. 
pièce ; lapins 14 4 30 fr. pièce. 

BOURSE DE LILLE DU 26 DECEMBRE 1928. 
VALEURS C.préc. f C d n J. 

CHARB0NNAGE8 

Part.. 
Anlcbe 
Anzin 
Bèthuoe ... 

» 10« 
Carrln •.. 
Charbon Bout. . . 
Clarence 
Courrlères 
Crespin 
Dourges 
Escarpelle . . . .T . . . 
Frankenholz 
louy-Servlns 
Lens 
Llévln 

• c. de 30 ac 
Ligny 
Maries 70 % 
Nord d'Alals 
Ostrlcourt 
Thivencelles 
Vendin 
Vicolgne 
Vlmy 

776 . . 
2745 . 
9750 . . 

2860 .. 
4»75 .. 
679 .. 
609 . 

1018 . 
637 .. 

18910 . 

2760 .. 
2825 .. 
8630 .. 
868 .. 

1S80 . 
6286 . . 
649 .. 

1975 . 
125 .. 

1270 . . 

MÉTALLURGIE 
llanc-Mlsseron . . 
Aciéries de Fr 
Aciéries Longwy. 
Aciéries Nord . . 
Sambre et Meuse. 
Etablis. Arbel . . . 

2870 . . 
375 . . 

2196 . . 

VALETJRa Ic .prte .ICdu'J. 

MÉTALLURGIE 
Chantiers France. 
At. C. Nord. Fr... 
Blache St-Vaast.. 
Construc. Mècant. 
Delattre-Frouart . 
Denaln-Anztn 
Escaut Capital .-
FlTes-UlIe 
Nord et Est 
Mat. Fr.-Belge.... 
Jeumont „ 

• Part . . . . . . . . 
Louv. et Recq 
C» Ind. M. T. . . 
St-Amand F. L... 
Lam. et Sambre.. 
Senelle Maub. . . 
Wauquler 

8086 
1136 
1996 
1680 
1681 

«80 .. 
965 .. 
3106 .. 
1096 .. 
1988 .. 
1884 .. 
167» . 

749 .. 
2710 .. 
8010 .. 

Bustenaii (a) 
> Part 

Dabrowa Cap. 
> . Jouis. . . . 
» Part 

Estera (a) 
• Part 

Fin. Pétroles . 
Fr-Polonaise . 

» Part 
Grabowmka . . 

• Part 
Ind. Pologne . 

» Part 
Lille Bonnlères 

• • prlor . 

P E T R O L E S 
81 . 

P É T R O L E S 

Mllano 
Part 

Monte Carlo . . . 
. Part 

Omn. Pét. Nord. 
. Part 

Omnium- N.-B... 
• Put 

Pechelbronn — 
Pétrole Premier. 
Polona act. 

• Part 
Raf. Pét. Nord.. 
Silva Plana 

• Part 
Zagorz act 

• Part 

830 . . 
184 . . 

4600 . . 
960 . 

846 '.'. 

"ï«60 
7 . . 

845 . . 
126 . . 

1675 . . 
43 , . 

VALEURS DIVERSES 
Béthunolsa 
El. et G. du Nord 
Energ. El. N. F.. 
S. E. BUly-Mont.. 

. Part 
Etablis. A gâche... 
Comptoir Llnler... 
Cot. St-Quentin... 
Fil. Ftlet de Fr.. 
Filatures du Nord 
Tlberghien 

» Part 
Ciments Boul 
C. et C. H. du N. 
Saint-Gobaln . . . . 
Kuhlmann 
Glaces An. i n c . . . 
Gl. verres spc.... 
Crédit du Nord. . 

M02 

8996 
1240 
1186 

1420 
2226 
8100 
1307 

891 . 
1181 . 
1210 . 
685. 

3210 . 
1250 . 
1130 . 
640 . 
«04 . 

1029 . 
799 . 

2116 . 
1046 , 
646 . 

8470 . 
1460 . 
2800 . 
8100 . 
1810 . 

Renias. — Bons du Trésor 1924 569 ; 7 % 1927 565. 
Oellgatiens. —, Département du Nord 192t 521 ; 

1926 (janvier-Juillet) 538 ; 1936 (mars-septembre) 323; 
1927 (mars-septembre) 523 ; 1927 (avril-octobre) 525 ; 
19-w 482.50 ; Département du Pas-de-Calais 1928 
52. ; 1927 524 ; La Bassée 1991 510 ; Roubaix 1927 
519 ; C r é d i t ' N a t i o n a l 1919 555 ; 1990 532 ; 1922 
(février-août) 521 ; 1932 (Janvier-juillet) 536 ; 1924 
5i0 ; Electrique Lllle-Roubaix-Tourcoing 509 ; Arté­
sienne de Force et Lumière 515 ; Blacbe-st-Vaast 
191i 370 ; 1926-27 485 ; E s c a u t e t M e u s e 1921 512 ; 
Fetgnies 471 ; Grosse Métallurgie 505 ; 2e série 
510 ; Pont-à-Vendln 413 . Tubes de Bessèges 520 : 
Wauquler et Cie 485 ; Agache Fus 507 ; Comptoir 
do l'industrie Llnière 6 % soi ; Cotonnière de St-
QuentW 498 ; Deneux 1927 482.50 ; Glorieux et de 
Pierropont 486 ; Gratry 6 % 496 ; 6.50 % 509 ; Fi­

latures et Filteries de France 6.50 % 511 : 7.50 % 
51. ; Filatures du Nord 5 % 460 ; 6.50 % 480 ; 
Filets de Pèche 495 ; Immobilière d'Industrie Tex­
tile. 495 ; Industrielle Lainière 475 ; Lainière «le 
Roubaix 6 % 514 ; 7 % 505 ; Le Buvn et d e MS ; 
Société Anonvme de Peignage (bon) soi ; (obliga­
tion) 504 ; Volturiez 484 ; Eglises dévastées f>8%; 
1998 6 % 514 ; Engrais Novo 8 % 619 : Huileries 
Darier de Roufflo 486 ; Mosaïque Céramique de 
Maubeuge 750 % 518 ; 7 % 492 ; Produits Cérami­
ques de Maubeuge 495 : Touquet-Paris-Plage, 510 : 
Tuileries de Leforest 960 ; Houillères du Nord* et 
du Pas-de-Calais 506 ; 1922 505 ; 1977 519 ; Anlche 
9105 366 ; Courrlères 1910 390 : 1935 516 ; Drocourt 
1905 et 1911 350 ; Escarpelle bon 1995 507 : Lena 
1922 509 : 1923 507 ; Liévin 1926 528 ; Maries 1908 
et 1909 380 ; Thivencelles 1910 440. 

BOURSE DE PARIS DU 26 DECEMBRE 1928 
VALEURS | c . p r è c [ c du J. VALEURS 

PARQUET COMPTANT 
3 % perp 
3 % amort 
3 1/2 % amort 

5 1/3 % 1920 
6 % 1920 
4 % 1925 

6 % amort. 1923.. 
Ch. Fer Etat 4 %. 

- » %• 

Bons Tr. 5 % 1924. 
— 7 % 1928. 
— 7 * 1927. 

Caisse autonome.. 
Cr. Nat. 5 % 1919. 

— 5 % 1920. 
— 6 % 1921. 

CJJ. 6% févr. 1922. 
— Jull. 1922. 
— Janv 1923. 
— Juin 1923. 
— Janv 1924. 

Dép. Nord 6% 1921. 
Ch. Fer Nord 

— Est 
— Lyon . . 
— Midi . . 
— Orléans. 

Métropolitain 
En. El. Nd. Fr.. 
Thom son-Houston. 

Tréfilerles Havre. 

Kuhlmann 
Russe consolidé.. 

66 75 
81 . . 

94 90 
81 80 
82 90 110 t» 

102 10 
122 . . 
108 . . 

91 46 
360 .. 
404 .. 
871 50 
638 .. 
666 60 
640 .. 
658 .. 
620 .. 
636 .. 
627 . . 
632 . . 
637 . . 
630 .. 
634 . . 
620 .. 

2280 .. 
1120 . . 
1400 . 
1296 . . 
12!4 .". 
1225 .. 
1210 .. 
946 . . 

678 
1300 . . 
1002 .. 
310 .7 

1410 . . 
16 .6 
15 . . 

87 . . 
' 80 26 

94 86 

110 90 
101 90 
123 80 

91 70 
360 .. 
407 .. 
672 . . 
638 . . 
666 . . 
840 . . 
660 .. 
619 .. 
627 60 
633 . . 

689 .. 
630 .. 
636 .. 
618 .. 

2285 .. 
1160 .. 
1440 . 
1296 .. 
1239 . 
1220 . . 
1200 .. 
946 .. 

680 . . 
1818 .. 

1460 .. 
16 80 
18 60 

Turc unifié 
Elec. Lllle-Rx-Tg. 
El. et Gaz du Nd. 
EiecL de Paris... 
Coton. St-Quenttn. 
Indust. Llnière . . 
Le Blan et C'« 
Saint-Frères 
Acier, de France. 

— Longwy . . 
— du Nord.. 
— Samb«-M»«. 

Arbel 
Chant, de France. 
Const. Nord Fr.. . 
Const. Mécanlq... 
Flves-LIlle 
Jeumont act 
Fr Bel.Mat.Ch.Fer. 
Denatn-Anzln . . . . 
Louvroil 
Seneile-Maubeuge. 
Bétbune act 

— 1/10 . . . . 
Anlche 
Anzin 1 . . . . 
Blangy 
Carvin 
Dourges 
Llgny 
Maries 
Ostncoun _ 
Vlcbigne 
Lille Bonn. prlv. 

— ord.. 
Saint-Uobam 
Verreries Anlche.. 
Cim. Français 

— Boulonn. .. 
— Or Ste-Ben. 

Pollet et Cha. act. 
Peugeot 
Marseil. de crédit 
Zincs Sllesie . . . . 

lttfO 
3076 
2960 
3Ô.Î0 
820.4 

K*> 
2675 
ÏBÔO 
HMO 
i960 
2300 

8950 . 
10.10 . 
51-J 

2660 . 

29H5 
3600 
8495 

ï-'9.'> 

IUDO 

VALEURS C. préc. C. d u / . 

BANQUE COMPTANT 
Albl 
Bruay 

— tlO») , 
Clarence 
Ekatérine 
Llévln 
La Lucette 
Asturienne Mines. 
Vieille Montagne.. 3405 . . 3420 , 
Kali Ste-Thér. to«. 12000 . . 12500 . 
Tubize 1320. 
Astra Rom. .. 
Royal Dut, h . 
Shell Transp. PARQUET T E R M E 
Banque de France. 
Crédit Lyonnais . . 
Banque Paris . . . . 
Un. Paris 
Compt. Nat. d'Esc. 
Pennaroya 
Dabrowa 
QaJJBt t . . 
Citroen 
Say 
Wagons-Lits 
Rio Ttnto 

241 45 
4120 .. 
6130 .. 
3300 .. 
2365 .. 
1304 .. 
409 .. 
1055 .. 
18U9 .. 
2435 .. 
895 .. 
7426 .. 

239 90 
4136 .. 
6175 .. 

1059 .. 
1820 .. 
2450 .. 

BANQUE T E R M E 
Caoutchoucs . . . 
Chartered 
Concordla 
Goidfields 
Huil. de Pétr. . . 
Jagersfont 
Liévin 
Mexican Eagle 
Silva Plana . . . 
Tharsls 

1K! 50 
123 . . 
683 . . 681 . . 

O B L I G A T I O N S . - V i l l e d e P a r i s : 1871, 389 -
1875. 470,50 — 1876. 472 — 1899, 238 — 1804, 96.234 — 
1898. 281 - 1899, 292 - 1904, 292 - 1906. 3 8 7 - 1 9 0 7 
i n c o t é — 1919. 245 — 1913, 225 — 1919. 4 . 5 — 1921 ' 
510 — 19-22, 511 — 1923, 499 — 1924, 504. — 1924, 515 
— 1925, 505. 

Communales : 1879, 494 — 1880, 500 — 1891, 283 — 
1892, 305,50 — 1899, 300 _ 1906. 312 — 1912, 168 — 

19J0, 4 lu — 1921, 499 — 1922, 468 — 1923, 468 — 
1920, 675. 

F o n c i è r e s : 1879. 496 — 1883, 5S6 — 1885. Î96 — 
1895, 308 — 1903. 327 — 1909, 170 — 1913, 334 — 
1913. 421 — 1917, 200. 

CHANCES. — Londres 123.993 — New-ïork 25^45 
— Allemagne 6.0875 — Belgique 3.5550 — Danemark 
6.8175 — Espagne 4,18125 — Hollande 10, 2850 — 
I t a l i e 1,3380 — S u i s s e 4 , 9 ^ 5 . 

BESTIAUX. — Huoqueilart. — 140 petits cochons 
vendus de 80 è 130 fr. pièce. 

Fruges. — Petits porcs, de 60 * 70 fr. pièce • 
porcs coureurs, de 125 a 175 fr ; gros coureurs de 
32. a 275 fr. pièce ; porcs gras, 7.50 le kilo vif. 

Bergues. —: Boeuf. 5, 5.25. 5.45 . vaches 4.46 4 60. 
4.75 ; porcs 7.15, 7.30, 750 ; coches 6. 5.30, 5«|. 

Valenelennea. — Il a été amené au marché aux 
bestiaux 150 bœufs. 170 vaches et génisses et 53 
ttureaux. Les prix du kilo de viande nette étaient 
bœuf, ire quai. 10.25, 2e. 9.25. 3e 8 25 ; vaches 950' 
8.30. 7.50 ; génisses, 10.25, 9.25, 8.25 ; taureau, de 
6 8 8 fr. • 

GRAINS — saint-Poi-sur-Tarneisa. — Blé 143 tr 
A 14 fr. ; avoine 115 8 lie tr. ; mais 135 A 136 fr. ; 
escourgeons 118 a 120 fr.. letoutau quintal. 

rTUaas. — (Prix aux 100 kilos) : blé de 143 S 
143 fr. (baisse), suivant poids spécifique ; avoi­
nes, de 114 à 116 fr. ; mats au détail de 138 8 
143 fr. 

B E T I D I I O Règle» trrégnllèraa, .rataraeea 
H c l a l n l l A o u Interrompue» rétablie* 
*''' * w l l l , w certainement par la L . Y R O L 
nouvelle méthode unique de traitement Interna 
et-racrlnal d'une incomparable afflcaclté-

Le traitement complet pour cure radicale 189 tr». 
franco. Laboratoire LACROIX, H, Btf ««bastopoi, 
PARI*. (Toutes Pharmacies.) 

Marchés de Lille du 26 Décembre 
CCRtALCS 

Température. — La température est restée élevée 
pour la saison. Les derniers travaux aux champs 
se terminent et l'ensemble des semailles d'hiver 
se trouvent en bonnes conditions. 

Blés. — L'étranger reste toujours très calme, 
l'on offre les Manitoba N» 3 a 135 fr. et les N* 5, 
119 a 130. Les marchés sont peu fréquentes cette 
semaine, il s'ensuit presque un arrêt dans les 
transactions, partout l'on s'occupe d'inventaire 
plutôt que d'affaires nouvelles ; U faudrait passer 
la quinzaine pour voir renaître un courant d'af­
faires normal. On cote les blés indigènes 76-77 kU. 
145 a 146, rares sont les rayons qui obtiennent 
une plus-value. 

Farinas. — La demande reste normale, la cotfl 
e*t sans changement ; les offres de la meunerie 
sont faites entre 19(i à M tr.. suivant lieux de 
livraison et finesse de fabrication. 

Sons. — Cet article se maintient en prix élevé, 
car il y a peu de marchandise oti€z les meuniers ; 
l'on parle couramment de 95 a 9si ; les reuiueta 
demi-blanc tiennent leurs prix de 95 à 10» fr. 
les rebulets blancs de 120 a 130 . les reooupettes 
vers 85 avec trausactions plus difficiles que pour 
Je* sons. 

Avalnas. — Les avoines sont un peu plus offer­
tes et l'on traiie couramment de 117 A 118 fr. 
iwur les jaunes-blanches et US a li'j pour bian-
ches. Les grosses blanches des Flandres restens 
très peu offertes er quelques lots trouvent place­
ment à 121 et 122. Les avoines Mixed sont offerte» 
vers 109. 

Seigles. — Les quelques lots venus de Bologne 
ont pesé sur le marché et u s'ensuit une faiblesse 
générale, un cote pour Aisne, Champagne. Somme 
123 ; les seigles de Bretagne, 116 et les seigles 
Bolonais 128 

Orges. — Le marché est délaissé et reste daim 
lo plus grand calme et les cotations sont pure­
ment nominales ; voir pour orges de Beauce, 128 ( 
de-. Sarthe-Mayenne. Berry. 127 a 128 et les Ga-
tinais. de 131 à 13.». Les Champagncs sont offert» 
vers 129, les escourgeons 120 à 121 déiiart. 

Mais. — Article calme ; on cote le Plata dispo­
nible 128 ; Janvier 126 ; les mais nouveaux em­
barquements mars-avril 123 ; avril-mal 118 et la» 
6 de Juillet vers 117. Les mais Cinquantino sont 
cotés 7 fr. de plus que les Plata et les mais 
Indochine valent i l s . 

Craînas oléagineuses — Graines de colza vers 
25'- départ Setne-Ioférfeure ; graines de lin de 
pays vers 210 et les graines de lin de Bretagne) 
vers 185 départ. 

Légumes saea. — Marchandise très rare : les fla­
geolets se traitent vers 600 rr. et les lingots vers 
eco a 680. 

TEXTILES 
Le marché se ressent des fêtes de Noél. très psa 

de monde en Bourse, affaires insignifiantes. 
U n . — En lins de pays et de Belgique, la de­

mande est faible et les prix sont stationnalres. En 
lins de Russie, si les prix restent soutenus 8 l'ori­
gine sont faibles sur place sans grand empresse­
ment des vendeurs de pousser à la vente. En fils 
de Un et d'étoupes. les transactions sont peu nom. 
breuses et les prix sont stauonnaires. 

Coton. — Les cours se retrouvent aux environ» 
de ceux de la semaine dernière et les achats sont 
nuls. De même eu fils de coton, l'activité manque 
totalement. La bob. 30, 18.25 a 18.75,, 6 Indes, 16 
à 1450. 

Ohanvr». — Prix irrégnllers. On constate tut 
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1 enfant; 
foubbutôi 

En songeant a cela, M. Bouvière ne pou-
jrait se cJéXerrdre d'une impression de ter-
feux. 

A cinq henraa, sa gouvernante lui apporta 
»on journaJ du soir. Il l'ouvrit distraitement 
Tl partfjarut U première page* lisant une 
ligne bu deuj de chaque alinéa, il n'avait 
/pas l'««prit assez calme pour s'intéresser 
eux «hoses de la politique. Il passa à 'a 
deuxième page sans s'y arrêter, pu» a -a 
Irdisième, tru'il n'était pas mieux disposé à 
î i r t que les autres. Mais dans la colonne 
Sas faits divers, !e mot suicide frappa son 
Çagaxd D tressaillit et, la poitrine>oppres-
•jèe, il lut ce qui suit : \ 
- « presque chaque Jour, nous avons à enre­
gistrer un nouveau suicide. Nous croirions 
^olpntiars que le spleen, cette étrange ma­
ladie de nos voisins d'outre-Marsche, a fait 
ïrrwasion e n France. Hier soir, un tout jeurio 
Somme, tort « e n vêtu, s'est jeté dans la 

ja- ine &Jpt&7Meria. Aux cris poussés par 
^ ^ • f r â pertoxrnes, témoins de cet acte 1e 
âfliMMX>>r ou d*. lotie, le marinier Thomas. 
j C o f e Jorjgtemps décorô de la médaille des 

sauveteurs, s'est jeté à l'eau. 11 eut le bon­
heur de ramener le malheureux jeune tom­
me, en présente d'une foule nombreuse qui 
s'était amassée sur le quai. Le noyé ne 
donnait plus aucun signe de vie, et le mari­
nier lui-même croyait n'avoir retire de l'eau 
qu'un cadavre. Toutefois, on le porta at» 
poste de police, et, au bout d'une heure, 
£race aux soins qu'il reçut du docteur C.. , 
a fut rappela à la vie. Comme personne ne 
le connaissait et que lui-même ne pouvait 
indiquer son domicile, il fut transporté à 
l'Hôtel-Dieu. Sa chemise et son mouchoir 
sont marques A. D'après les on-dit, ce mal­
heureux serait encore uns victime de la-
mocr. 

— Cest lui, ce ne peut être que lui ! s'é­
cria l'abbé Rouvière en essuyant de grosse^ 

fouttes de sueur qui perlaient sur son front, 
eigneur, vous n'avez pas permis ce crime, 

vous avez pris en pitié votre pauvre créa­
ture ; que votre nom soit béni 1 

Il prit son chapeau et sortit précipitam­
ment. Dans la rue, il se jeta dans la pre­
mière voiture qu'il rencontra, en disant au 
cocher : 

— A l'Hôtel-Dieu ! 
Un quart d'heure plus tard, il était en pré; 

sence d'un des internes de service et lui 
faisait connaître le motif qui l'amenait & 
l'hôpital. 

— Ce jeune homme est ici, en effet, lui 
dit le jeune médecin, mais dans un état dé­
plorable. I! n'a pas encore repris connais­
sance, une fièvre violente s'est déclarée et 
ce n'est que dans dix ou douze Jours, si 'a 
force de s» constitution lui permet d'aller 
4iisque-Jà, qt*'on' pourra se -prondrïcer *ttr 
sa position et-Jutte* contre la «nàtadic ave*' 
cmsjque cltance de succès. 

L'ahbé Rouvière ne pouvait rien savoir 
de plus à l'Hôtei-Dieu, 11 remercia l'interne 
et se retira. Cependant, il lui restait un 
doute dans i'espnt : l'article du journal con­
cernait-il réellement le frère de Claire ? Cela 
m lui était pas suffisamment démontré. Il 
lui fallait une certitude. 

Ii se fit conduire sur le quai des Céies-
tins. Là, un boutiquier lui indiqua le posta, 
où le jeune homme avait été transporté. Il 
y entra. On lui montra les effets d'André 
qui séchaient étendus sur une corde. 11 exa­
mina la chemise et le mouchoir, et particu­
lièrement le dessin de la lettre A. 

Du- poste, il se rendit rue des Rosiers. 
— Est-ce que vous pouvez me faire visi­

ter le logement cVS M. André ? demanda-t-il 
à la concierge 

— Certainement, monsieur l'abbé, répon­
dit-elle, puisque j'ai les clefs. 

La première chose que vit le prêtre en 
entrant dans l'appartement, ce furent les 
morceaux de la lettre de Claire, mise sn 

f ièces par André, oui jonchaient le parquet 
I devina ce qui s'était passé ; mais il garda 

ses (réflexions pour lui seul. * 
— Voyons sa chambre, dit-il 
I.a conéierge lui en ouvrit la porte. 
H s'arrêta devant la commode dont les 

tjroirs' n'étaient pas fermés à clef. Dans le 
premier, il trouva ce qu'il <rherotiait, le linge 
du jeune homme .11 vit la marque. La lettre 
A était absolument semblable a celle qu'il 
venait de voir au poste. Enfin, le doute ne 
lui était plus permis : c'était bien André 
qui avait tenté de se suicider. 

*' Il repoussa le tiroir,'pub»,'se tournant ver* 
là concierge' : 

— Je vous rer^mmande d 
da tout ce oui est ici, lurdf' 

tour de votre locataire, dont l'absence du­
rera probablement trois semaines on. un 
mois. 

— Vous savez donc où il est T 
— Sans doute. 
— Ainsi le malheur que je craignais »... 
—Votre crainte n'avait aucune raison 

d'être, ma chère dame .M. André a été ef­
fectivement très affligé du départ de sa 
sœur, auquel il devait s'attendr/e, pourtant, 
car elle lui avait parlé d'offros avantageu­
ses qui lui étaient faites si elle voulait aller 
en province en qualité de première ouvrière. 
Enfin, sur le conseil d'un de ses amis, M. 
André s'est cIScidé à quitter momentanc-
ment Paris. Il voyage. 

L'innocent mensonge de M. Rouvière n'é-
l)Jt pas une merveille de conception ; pour­
tant, la concierge l'accepta bénévolement 
Comment aurait-elle admis qu'un pirêtre pût 
mentir 

—r Comme c'est drôle, la vie ! ditelle ; en 
ne sait jamais la veille ce qu'on fera le len­
demain. 

— Oui. oui, fit l'abbé, l'imprévu nous at­
tend à chaque pas. 

Avant de quitter la concierge, il lui donna 
son adresse. 

S'il venait des lettres au nom de M. 
André, lui dit-il, vous auriez l'obligeance de 
me les envoyer. 

M. Rouvière reprit le chemin de sa de­
meure, soulagé d'un poids énorme. 

— Il vivra, il vivra, se disait-il en pen­
sant au malade de l'Hôtel-Dieu. 

Pendant les quinze jours' qui suivirent,, il 
aSk prendre sonyenf.aes nooveHe^-diAwdféx 

X«MS les. deuociiouBS, une autre" 
s* fWteentait jt KhôTjHsJ Tobùr *e nr»m$lrî<>~ 
t_ C'était la mçré^1 

Chaque lois, elle demandait à voir le 
malade : mais vu l'état de celui-ci, on lui re­
fusait toujours cette satisfaction. 

Un jeudi, jour où le public est admis à 
visiter les malades, elle obtint enfin l'auto­
risation qu'elle désirait. 

Depuis la veiile, 'a fièvre avait quitté le 
malade : il était toujours extrêmement fai­
ble ; mais U commençait à parler et jl se 
souvenait. 

Un infirmier se chargea de conduire la 
mère Langlois II la fit entrer dans une 
salle ou il n'y avait qu'une douzaine de lits. 
Celgi d'André portait le numéro 4. 

A ce moment, une sœur Vie charité lui 
faisait boire une potion. 

La mère Langlois s'approcha doucement 
et s'arrêta r-rès du lit, les yeux humides. 

• vn 
A L'OHTEL DIEU 

Le malade ayant pris sa potion, là" sœur 
arrangea les oreillers sur lequels il laissa 
tomber doucement sa tête. 

— Est-'ce mon cher madade que vous ve­
nez voir ? demanda la sœur à la visiteuse. 

— Oui, c'est pour lui que je viens. 
— Vous le connaissez depuis longtemps î 
— Non, depuis • le soir seulement où d a 

voulu mettre fin a ses jours. 
— Le pauvre enfant était fou. Il ne re­

commencera pas. 
Ces paroles avaient été échangées À voix 

Aasse, pourtant . - le malade entendit- nu or. 
parlait-de'ift. Il tourna un peu la tête e) son 
'rVSànitfjÛTêTé # r f e mère î M g l o f i ' ( T ] T 

^uMîtbl geg yeux l'animèrent ; il allon­

gea le bras et tendit sa main nmaigricà son 
amie inconnue. 

— Voua me reconnaissez donc î lui dit» 
elle en tressaillant de plaisir. 

— Oui, répondit-il d'une voix faible com­
me un souffle de la brise ; qumid j'était si 
mal, la nuit surtout, dans le délire de la 
fièvre, je vous voyais constamment devant ' 
moi, comme sur le pont, avec vos yeux 
noirs étincelants ; vous me parliez, je vovuj 
écoutais, puis je vous répondais : 

« A quoi bon, puisque je suis mort î » 
— Cest vrai, affirma la sœur, il disait 

cela souvent. 
— Vous voyez que je ne vous ai pas ou­

blié non plus ; je suis tenue souvent pour 
voir comment vous alliez. Depuis quinzs 
jours, je n'ai peut-être dormi qu'une heure>> 
par nuit, tellement j'étais inquiète et tour­
mentée. 

— Comme vous êtes bonne ! 

— C'est si naturel qu'on s'intéresse & 
vous ! 

— Je ne le. mérite pourtant guère, apré») 
ce que j'ai fait 

— Ne pensez plus à cela Guérissez-vou» 
vite afin que nous nous occupions de voire 
bonheur. Soyez tranquille, je vous trouve­
rai des amis, des amis puissants... J'en con­
nais un qui ne Tne refusera pas ce que je 
lui demanderai pour vous. 

André fit un mouvement de tête, puis,-
épuisé par les efforts qu'il venait de faire 
pour parler, il ferma les yeux. 

Au même instant, l'abbé Rouvière erri-
vait, 

-T-'Eh bien, comment Y*» .votre malade *. 
demandà-t-il à la scefc.. - t 
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